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Epicentre de la pratique médicale, la biologie médicale est incontournable dans la pratique 
médicale moderne. Elle offre un dialogue à l’échelle cellulaire, combien fi n et précis, permettant 
souvent de conforter des diagnostics et parfois d’atténuer le fl ou et les limites de certains 
examens électriques ou radiologiques.

A travers des experts de renom internationaux et nationaux, le JBM croise les regards des 
cardiologues et biologistes sur ce que j’appellerai “le cœur et le sang”. En effet, le sang est un 
messager parfois extrêmement rapide et précurseur de la souffrance du cœur.

Dans ce numéro sont traités des sujets classiques comme l’insuffi sance cardiaque, les 
syndromes coronaires aigus et l’embolie pulmonaire, mais également des marqueurs que nous 
n’avons pas l’habitude d’utiliser en cardiologie comme la Protéine S100,… 

Naturellement considéré comme une maladie cardiovasculaire, le diabète fait partie de cette 
monographie à travers un article sur le risque cardiovasculaire du patient diabétique. 

Les articles rédigés avec une clarté exemplaire aideront certainement, cardiologues et 
biologistes, à échanger et à se compléter les uns les autres, au profi t d’une meilleure prise en 
charge des patients. 

Nous soulignons l’intérêt et la nécessité du dialogue entre le biologiste médical et le 
cardiologue pour l’interprétation adéquate des résultats des examens biologiques. En effet, 
plusieurs circonstances cliniques peuvent fausser les résultats des examens biologiques. Les 
cardiologues devraient être exhaustifs dans la description clinique pour permettre au biologiste 
médical de faire des conclusions précises et pertinentes. 

L’hyperspécialisation que nous vivons dans le 21ème siècle doit nous rapprocher davantage afi n 
que des ponts solides et bien entretenus soient établis entre différentes spécialités. Telle est la 
mission de cette monographie biologie et cœur ; merci au JBM de cette initiative de penser à 
réaliser “ce pont de science et d’amitié” entre cardiologues et biologistes.
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